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ut, exceptionnellement. peut dépiasser
celle de l'eau.

En tout cas, la composition du naphte
reste toujours formée les mêmes élé'
ients principaux ; seules, leurs pro-

portions diffèrel4t. Nous énouiiéreroens
done ces élémentsen commençant par
les plus légers :

lluile lampante (benzine, lérozèie,
Ire et 2e):

Iiile lubrifiant e
Parafline (vrafoléine. vaseline)
Asphalte (imtazout):
Résiidî (coke <le petrole).
La prééinence le l'un <le ces fac-

teurs, oit plus lourd, ou plus léger, 1110-
difiue l'aspect <le la densité du liquide
brut.

LA GUERRE AUX MARSOUINS
On sait quel est le fléau les im.r.

souinîs dans notre Golfe. Ils détruisent
vingt fois plus le poissons que tous les
pêcheurs canadiens réunis. En effet, unt
marsouin doit absorber plusieurs cents
livres <le poisson par jour.

De même que les pêcheurs cauiadiens,
les pêcheurs anglais et les pêcheurs
français se plaignent très vivement les
méfaits des marsouins, dont le nombre
semble augmtenter tous les jours. Non
seulement ils dévastent les plus solides
apparaux le pêche. mîîais ils détrmsent
le poisson diair des proportions efTrayain-
tes. Un estime qu'un seul marsoui en
consonne par jour la valeur de deux
barils. Au surplus. les poissons, plus
intelligents qu'on ne le Suppose, s'ei-
pressent d'énigrer eni masse et d'aban-
donner les lieux fréquentés par ces vo.
races visiteurs.

De touscôtés, les pêcheuirs européens
demandent l'intervention des Etats
pour arriver à la destruction des mar-
souins; mais, chose curieuse, pier-
sonne, parmi eux, ne solge a entre-
prendre cette tehe. qui pourrait, ce-
pendant, donner, par elle.même, d'ex.
cellents résultats pécuniaires.

La Rene de la morine marchande es-
time que cette chasse, convenablement
faite, serait une industrie rénuméra-
trice, car l'huile a des propriété recher-
cliées et la peau constitue un cuir ex-
cellent. Elle est souffle, flexible, solide
et se façonne fort bien. L'huile est une
des plus estiii:ées pour l'entretien les
machines, parce qu'elle ne se coagule
et nîe se congèle à aucune température.
Ajoutons que la chair serait parfaite
pour la fabrication de la poudre de
viande qui commence à se répandre
<laits l'alimentation des bestiaux, et
que tous les déchets produiraient un
excellent engrais.

Des spécialistes ont, à différentes
reprises, signalé certains moyens pour
les détruire et ont même fait des expé.
riences relativement heureuses, dans ce
but, avec des explosifs, sur les côtes de
la Méditerraiée ; mais ce moyen est
fort coûteux et on a cherché autre chose.
Oun va essayer un petit engin, imitation
d'un mode do destruction de certains
aîniaux nuisibles, usité dans quelques
pays ; pour ceux-ci, on emploie un
petit ressort d'acier aux uxtrémités ap-

pointées; serré avec un fil, il est dissi-
uitilé dans uti appât, et se détend dans

l'estomac quand les sucs de la digestion
détruisent son attache. Celui quo l'on
emploiera contre les marsouins dérive
de la même idée, mais il est légèrement
modifié : deux atigui!les d'acier, du 3
pouces do longueur, sont plantée per-
pendiculaireniont l'une à l'autre dans
un tube de caoutchouc; elles forment
ainsi une croix ; mais oi les ramène et
on les maintient réunies à l'aide d'un
fil. On introduit l'appareil dans des
sardines sur lesquelles les iarsouins se
jettent avec avidité. Par suite le lat di.
gestion, le fil retenant les aiguilles se
rompra et celles-ci causera à l'estomac
une blessure dont on pense que le cé.
tacé mourra. Nous attendrons les ré.
sultats des premiers essais.

Une répartition de 2,100 petits ap-
pareils èst faite en ce moment dans un
certain arrondissement <le France.
Audierne, Ciinaret, Concarneau, Quimt-
per, Brest, Le Conquet, Lannion. Mor-
laix, Paimpol, Tréguier, RoscofT, en
reçoivent chacunti un nombre propor-
tionné à l'iimpîortance de leur flotte (le
pûche, avec une instruction sur la m1a.
nière de s'en servir.

Il faudra encore qulle les miarsouins
veuillent b-en mordre à cet alpat ; leur
goût pour la proie vive n'est pas de bot
augure pour la réussite du systèmne,
qui rappelle int peu le sel rouge que
l'on doit déposer sur la queue des oi.
seaux pour les prendre facileient.

L'INFLUENCE DE LA COULEUR
SUR LA VEGETATION

Il y a quelques années, la croyance
s'était répandue que la réfraction de la
lumière solaire à travers le verre bleu
pouvait guérir toutes les maladies. Il y
y avait exagénation ; mais cette Imanie
était basée sur un fonds de notion vraie.
Les couleurs peuvent exercer une in.
fluence salutaire ou iéfaste-seloin le cas,
sur les plantes ; il n'y pas le doute
qu'elles peuvent avoir quelqu'effet sur
l'organisme humain, qlui est assimilable
è la végétation sur plusieurs points.

M. Villon, en France, a fait des ex-
périences de laboratoire prolongées sur
des plantes de serre soumises à l'action
(le ditr'érents verres. fabriqués d'après
ses indications. Il avait dix variétés de
vitres, savoir :

10 Le verre blane ordinaire.
2o Le verre aui pignent vitrifiable de

l'uranium (jaune vert.)
3o Le verre bleu colorié au cobalt,

ce qui n'adiet (lue le passage <les
rayons du violet foncé et du rouge.

4o Le verre bleu colorié au cuivre,
ce qui permet aux rayons lu violet fon-
cé le passer, mais absorbe le rouge vif.

5o Le verre rouge colorié au protoxi-
<le de cuivre. ce (lui absorbe toutes les
couleurs du spectre entre le rouge et le
bleu.

6o Le verre orange au moyen d'une
couche de bichromate de potasse, ce
qui le laisse piasser lue les rayons jau-
nos et rouges.

74 Le verre violet colorié au manga-

nèse, ce qui absorbe les rayons jaunes
et bleus.

8o Le verre vert colorié au protoxido
de fer, ce qui absorbe les rayons rouges.

9o Le verre revôtu d'une très mince
couche d'argent, ce qui ne laisse passei
Ille les rayons bleus.

Tous les pots étaient <le la même es-
pèce et danas les mêmes conditions do
végétation et do santé. A la fin de ses
expériences, voici le résultat qu'il a ob.
tenu. Etant donné que le pot sous
l'influence lu verre blanc représente
l'état normal, nous allons lui assigner
une valeur-type de 100 points pour lui
comparer en plus ou iien moins les au
tres pots :
Culture sous verre blane .......... 100

orange bic.romaté.. 150
violet imanganisé.. . .. 150
bleu cobalt.......... 140
bleu cuivre.......... 120
argenté. ............. 60
uranisé..... ....... 40
dore.. ............ 40

"ronge protoxidecuivre 15
ver protoxide fer .... 10

Il faut donc cin conclure que les cou.
leurs favorables sont le jaune du bi.
chromate de potasse et le violet du
manganèse. Mais comme le rouge est
la seule radiation conumune que ces
couleurs admettent, force est <le recon-
naître que le rouge est la seule couleur
ellicace. Pour être plus exact, attendu
que M. Villon a fait une seconde expé
rience, c'est le violet manganèse qui est
le meilleur, parce qu'il laisse passer le
rouge, le violet et les rayons calorifères.

LA FORCE COMPARATIVE DES
MATERIAUX.

On est assez souvent dans le cas de
computer la force de résistance de cer.
tains matériaux, mais on manque de
données. On ferait bien de se rappeller
les notions générales qui sont conne
suit:

La fonte ièse 444 livres par pied
cube, et une barie carrée d'un pouce,
peut supporter uin poids de 16.500 livres.
Lu broIze pèse 525 livres et a une tena-
cité de 36,000 livres. Le fer battu pèse
480 livres, tenacité 30,000 livies; l'acier
å froid pese 490 lvres, tenacité 78,000
livres; l'aluminium peso 168 livres, te-

acité 26,000 livres. Nous soinines habi
tués à cloire qIue ces métaux offrent plus
de résistance que le bois; c'est le cas gé.
néraleinent, rosseur pour grosseur.
Toutefois, si nous mettons le même poids
le bois que do métal, nous trouverons

que certaines variétés de bois offrent plus
de résistance que l'acier ordinaire. Une
barre <le pin aussi pesante qu'une barre
d'acier d'uii pouce carré peut supporter
unt poids de 125,000 lbs : le meilleur
frène supporte 175.000 lbs., et le sapin
200,000 lbs. Le bois est encombrant, il
occupe de dix àl douze fois l'espace de
l'acier. Le mîeilleur acier fondu pour les
navires de guerre <les Etats-Unis a une
tenacité <le 65,000 à 75,000 lbs. au
pouce carré. En solidifiant cetacier avec
une forte fussion, on peut obtenir une
force tensile de 80,000 à 150,000 lbs. au
pouce carré.


